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Mot de départ  

Capitaine de Frégate Breveté d’État-Major  

Pierre-Yves ROSOUX 

Chers invités, chers amis, 

Au nom des officiers, sous-officiers, volontaires et 

personnel civil du Service d’Enlèvement et de Destruction 

d’Engins explosifs, je vous souhaite de tout cœur la 

bienvenue à l’occasion de l’investiture de mon 

successeur, le Lieutenant-Colonel Breveté d’état-major 

Gunther Haustrate. 

C’est pour mon successeur, pour l’ensemble du personnel 

et pour moi un honneur de vous accueillir dans notre 

quartier Meerdaal. Nous apprécions votre présence qui 

témoigne de votre sympathie et de votre intérêt  pour le SEDEE. 

Nous vous remercions et vous souhaitons un agréable moment parmi nous. 

 

Pierre-Yves ROSOUX 

CPF BEM 

Comd DOVO 



 

Programme 

 

9u30 Arrivé des invitées 

10u15 mise en place dans la tribune 

10u30 Prise d’armes 

11u30 Réception 

13u00 Standing lunch 

 

 



Curriculum vitae  

Capitaine de Frégate Breveté d’État-Major  

Pierre-Yves ROSOUX 

Le Capitaine de Frégate Breveté d’Etat-Major Pierre Yves ROSOUX est né en 1967. 

En 1986, il intègre la 126ème promotion Toutes Armes de l’Ecole Royale Militaire et 

termine sa formation par une campagne de 6 mois à bord du porte-hélicoptères 

français « Jeanne d’Arc » en juin 1991. 

De 1991 à 1993, il sera affecté à bord des Chasseurs de Mines Tripartites Bellis puis 

Aster où il remplira la fonction d’officier armement.  

En 1994, l’Enseigne de Vaisseau Rosoux suit et réussit la sélective formation 

d’Officier plongeur à Zeebruges . Il reprend ensuite le service à la mer en tant 

qu’officier opérations puis Commandant en second du Primula. 

En 1996 il suit la formation d’officier rénovateur à Tournai et en 1997 la formation 

d’officier en enlèvement et destruction d’engins explosifs à Heverlee. 

Il rejoint ensuite l’unité NAVAL CLEARANCE MINES à Zeebruges pour 2 années. En 

2000 il entame la formation de candidat officier supérieur à Laeken. 

A l’issue de ce cours, il rejoint le Service d’Enlèvement et de Destruction en Engins 

Explosifs où il partagera son emploi du temps pendant 2 années entre Meerdaal et 

l’école de plongée à Zeebruges. Pendant cette période il participera à une mission 

de déminage de 6 mois au Cambodge.  

Promu Lieutenant de Vaisseau de 1ère Classe, il reprend en 2003 le commandement 

du Chasseur de Mines Aster avec lequel il 

participera entre autres à une opération 

de déminage en mer baltique. 

Après un court passage à l’Etat-major en 

2005, il travaillera un an au Soudan où, 

en tant que casque bleu de l’ONU, il 

participera au contrôle du respect des 

accords de paix. 

Fin 2006 il est promu au grade de Capitaine de Corvette et exerce la fonction de 

Commandant en second du SEDEE. Il y restera jusqu’en juillet 2011. 



En août 2011, il a l’honneur de rejoindre l’école de guerre à Paris pendant un an 

pour y devenir ‘Breveté d’Etat-Major’. 

A son retour, il rejoint la Division « planification des 

opérations » à Evere où il s’occupera principalement de 

l’engagement opérationnel des navires de la Marine. 

En octobre 2013, il rejoint le Secrétariat Administratif et 

Technique du Cabinet du Ministre de la Défense jusqu’à ce 

jour. 

En novembre 2016 il reprends le commandement du SEDEE. 

Marié à Anne-Christine  et père d’Alexis et Victoria, il vit en 

famille à Ganshoren où il s’adonne à sa passion pour les 

sports d’endurance. 

  

  



Historique Commandement SEDEE 

Chefs de Corps 

1944 – 1946 Col Sevrin 

1946 – 1949 Maj Porrewyck 

1950 – 1954 Cdt Dieu 

1954 – 1956 Col Brichant 

1956 – 1958 Col Poschelle 

1958 – 1961 Maj Dautel 

1961 – 1962 Maj  Bikar 

1962 – 1968 Maj Lhost 

1968 – 1970 Maj  Marechal 

1970 – 1971 Capt Note 

1971 – 1973  LtCol Bertin 

1973 – 1977  Maj Deganck 

1977 – 1981  LtKol Van Thorenburg 

1981 – 1985  LtCol Dumont 

1985 – 1989  LtKol Deseyn 

1989 – 1991  LtCol Jambe 

1991 – 1995  LtKol De Vuyst 

1995 – 1999  LtCol De Vroe 

1999 – 2006  LtCol Valentin 

2006 – 2010  LtCol Carette 

2010 – 2013 Ltkol Moerman 

2013 – 2016 LtCol De Decker 

2016 – 2018  CPF Rosoux 

2018 – LtKol Hautsrate 
 

Caporals de Corps 

1996 – 2016 1CC Kerr 

2016  – 1CC Dhaene 

  

Adjudants de Corps 

1973 – 1981  Adjt Berges 

1981 – 1987 AdjtCh Debras 

1987 – 1988  Adjt Van Overloop 

1988 – 1997  Adjt Noël 

1997 – 2004  AdjtMaj Verbist 

2004 – 2009  AdjtMaj Simons 

2009 – 2016  AdjtMaj Wuyts 

2016 -    AdjtMaj Callebaut 



DOVO 

L’insige 

La bombe utilisée dans notre insigne est une représentation d'une bombe de type 

RL utilisée par les forces aériennes britanniques pendant les Première et Deuxième 

Guerres. Comme nos racines remontent à la Seconde Guerre mondiale, ce choix était 

évident. Cette bombe est également utilisée au SEDEE comme symbole du brevet 

démineur.  

Puisque l'unité travaille pour et 

avec les 3 composantes, il a été 

décidé d'intégrer les symboles des 

composantes terre, air et navale 

dans l’insigne. 

Les épées symbolisent le lien avec 

la composante terre, les ailes sont 

le lien avec la composante air et 

l'ancre représente la composante 

navale. 

La devise est "Pericula Non Timeo" 

(je ne crains pas les dangers). 

 

 

  



 

Historique 

Le premier service de destruction 

de munitions vit le jour en 1920. 

Fort de plusieurs centaines 

d'hommes, avec un détachement 

dans chaque "Service Provincial de 

Récupération" et assisté par le 

"Service des Région Dévastées" en 

Flandre-Occidentale, il fut actif sur 

l'ensemble du territoire national. 

En 1922, un tel nombre de 

munitions avait été enlevé que l’on pensait pouvoir détruire les dernières bombes 

en quelques mois. Très vite, il apparut que le problème des munitions non 

explosées était loin d’être résolu et en janvier 1923, le "Service de Destruction des 

Munitions" fut officiellement créé. 

Après la capitulation du 28 mai 1940, certaines unités belges furent désignées par 

les Allemands pour enlever les obstacles et mines posés par les Alliés. Ces unités 

furent réparties dans toute la Belgique. L'ennemi forma de manière sommaire les 

démineurs et les contraignit à déblayer ses champs de mines. 

Le 16 août 1941, le Service d’Enlèvement et de Destruction d’Engins Explosifs fut 

créé. Le personnel prisonnier fut libéré et transféré au SEDEE. La mission consistait 

à enlever tous les engins explosifs, exception faite de tout ce qui pouvait 

représenter un quelconque intérêt militaire. Partout, on vit des équipes de 

déminage à l'œuvre: dans les villes ayant subi un bombardement allié, dans les 

endroits où des anciens champs de mines ou chargements explosifs avaient été 

découverts ou dans des cimetières de munitions de la Première Guerre mondiale. 

Les activités du service de déminage dépassèrent la tâche qui lui avait été assignée; 

il fut en contact permanent avec de nombreux groupes de résistance et avec les 

Alliés. Ainsi, Londres fut informé d’éventuels défauts de fabrication d'allumeurs et 

des causes probables de non-explosion de bombes. Les démineurs récupéraient le 

contenu explosif d’engins endommagés et le remettaient à des groupes de 

résistance à des fins de sabotage. 



Un nouveau service sera créé le 16 octobre 1944, le SEDEEO, 

"Service d’Enlèvement et de Destruction d’Engins Explosifs 

et Obstacles". En fait, il s’agissait seulement d’officialiser 

l’intégration du SEDEE existant depuis 1941 dans la nouvelle 

Armée belge. 

A cette date, l’unité comptait 300 hommes. Le déminage du 

territoire national se déroulait suivant les priorités définies 

en fonction du déroulement de la guerre. Partout, on 

procéda à la neutralisation d'engins explosifs à la demande 

des autorités civiles. A la fin de la guerre, deux bataillons de 

démineurs furent créés. Le premier, francophone, fut mis en œuvre dans les 

Ardennes, le deuxième se vit attribuer le secteur de la côte. En août 1945, les 

services du déminage furent renforcés par deux bataillons et deux compagnies 

formés de prisonniers allemands. Le 1er bataillon fut dissout le 31 décembre 1945, 

le 2e le 15 juin 1946. 

A partir du 1er décembre 1945, toutes les unités de déminage furent regroupées 

sous un seul commandement, reprenant l'ancienne appellation SEDEE. De 1944 à 

1948, la structure du service connut des changements continuels, conséquences de 

la recherche d’une organisation idéale et d'une diminution de la nécessité d'un 

service de déminage. Comme en 1923, on pensa après la Deuxième Guerre 

mondiale qu’un service de déminage n'avait plus lieu d'être. La suppression du 

SEDEE était de nouveau imminente. Finalement, le 4 juillet 1947, la décision fut 

prise de réduire l’effectif à 42 hommes. Fort heureusement, on n’en arriva pas là et 

fin 1948, on comptait toujours 350 personnes. Le 1er mai 1948, le SEDEE devint un 

organisme de l’armée de base. De 1949 à 1955 de nouvelles restructurations de 

l'armée impliquèrent d'autres changements, dont la réduction du personnel à 115 

membres. 

Dans le même temps fut créée le 

1er août 1946 une section de 

plongeurs scaphandriers , qui 

dépendait de la "Compagnie 

Côte". Cette section évoluera au 

fil des ans pour devenir 

NAVCLEARMIN, le groupe de 

plongeurs démineurs de la Force 

navale. En 1967. 



La Force aérienne mit en place son propre service de déminage, d’abord sous 

l’appellation "Bureau pour l’Enlèvement et la Destruction d’Engins Explosifs", pour 

devenir ensuite le SEDEE/FAé. Chaque force assuma une part de responsabilité 

dans le domaine du déminage. 

Le 31 octobre 1971, il fut décidé au sein de la Force terrestre, de supprimer le 

SEDEE en tant qu’unité indépendante. Les démineurs furent affectés dans des 

organismes territoriaux des différentes provinces. Cependant, la première moitié 

des années septante vit apparaître le terrorisme international et la Belgique eut 

besoin de spécialistes capables de neutraliser notamment pièges, enveloppes ou 

colis suspects et voitures piégées. De plus, le nombre de vieilles munitions 

récoltées dépassait de loin les prévisions. Chaque année,3 à 4.000 demandes 

d’enlèvement d'engins explosifs étaient enregistrées. Moins de trois ans après sa 

disparition, le 1er août 1974, le SEDEE revit le jour. 

Le 15 décembre 1985, la dénomination fut modifiée en Service de Déminage de la 

Force Terrestre (SDFT). Le dernier changement important intervint en 1995 

lorsque, suite à la restructuration de la Défense, le Commandement Territorial 

Interforces (ITC) fut créé. Le SDFT redevint une fois de plus SEDEE. Il fut décidé de 

gérer tous les services de déminage sous un seul et même commandement. Le 1er 

juillet 2000, la signature du protocole d'accord entre l'ITC et la Marine concrétisa ce 

regroupement. A la dissolution de l'ITC en 2002, le SEDEE fut transféré vers la 

Composante terre. 

En janvier 2011, le plan de transformation de la Défense vit le passage du corps des 

démineurs de la logistique vers le génie. Désormais, les EOD portent le béret noir et 

ont leur propre insigne d'unité. 

A l'heure actuelle, l'effectif du Service d'Enlèvement et de Destruction d'Engins 

Explosifs est de 23 officiers, 139 sous-officiers, 122 volontaires et 12 collaborateurs 

civils, soit un total de 296 personnes dont 167 démineurs. 

 

 

 

En ce moment, il y a du personnel EOD deployé en Mali et en Iraque 



 

Mot de bienvenue  

Lieutenant-Colonel Breveté d’État-Major  

Gunther HAUSTRATE 

Chers invités, chers amis, 

C'est un plaisir de vous accueillir aujourd'hui si 

nombreux à l'occasion du départ de mon 

prédécesseur, Capitaine de Frégate, Breveté 

d’Etat-Major, Pierre-Yves ROSOUX, et de mon 

investiture en tant que nouveau commandant du 

SEDEE  

Après 7 ans d'absence de l'unité, il est temps de 

prendre la barre de cette belle unité très 

opérationnelle. Je suis impatient de travailler avec 

les personnes très dévouées de cette unité et de 

relever les nombreux défis 

Je remercie mon prédécesseur du travail accompli ces dernières années et de la 

période de la reddition. Je lui souhaite plein succès dans son nouveau défi au sein de 

l'état-major de la défense 

Je vous souhaite à tous un séjour très agréable parmi nous. 

  



 

Curriculum vitae 

Lieutenant-colonel  Breveté d’État-Major  

Gunther HAUSTRATE 

Le Lieutenant-colonel breveté d'état-major Gunther HAUSTRATE est né à Renaix le 

13 novembre 1971. Il étudie les sciences et le latin à l'Athénée Royal de Waregem. 

En 1989, il commence sa carrière militaire en intégrant le département Interforces 

de l'Ecole Royale des Cadets à Lier. Dans la foulée il rejoint la 130e promotion Toutes 

Armes à l'Ecole Royale Militaire et termine ses études à l'Ecole de la Logistique à 

Heverlee et à Tournai. 

De 1995 à 1998, il est affecté au 72 Bn Transport - 10 Cie Transport à Ypres où il 

remplit les fonctions successives de chef de peloton et d’officier maintenance. 

Pendant cette période, il participe à son premier déploiement à l’étranger, 

l’opération BELUGA II en Bosnie-Herzégovine en 1996. 

En 1998 il suit le cours Officer rénovateur munitions à Tournai, puis la formation 

Officier d’Enlèvement et de Destruction d’Engins Explosifs à Meerdaal. Entre ces 

deux cours, il est affecté au 93 Bn Log à Lissewege où il exerce la fonction d’officier 

opérations et sécurité.  

Après la réussite de son cours, il rejoint le Service d’Enlèvement et de Destruction 

d’Engins Explosifs (SEDEE) comme adjoint officier opérations à Meerdaal jusqu’en 

mai 2001. Durant cette période, il participe à sa première opération de déminage 

durant sept mois au Cambodge comme Senior Technical Advisor EOD auprès du 

Cambodian Mine Action Center (CMAC). A l’issue de cette opération, il fait mutation 

vers la Compagnie Poelkapelle du SEDEE où il exerce la fonction de chef de peloton 

en commandant en second. En 20030 il participe à sa seconde opération de 

déminage en Asie du Sud-Est. Pendant six mois, il est le Senior Technical Advisor de 

l’UXO LAO au Laos.  

  



 

Après sa formation officier supérieur de septembre 2004 à juillet 2005, il remplit la 

fonction de commandant de compagnie à Poelkapelle, jusqu’en aout 2010. Il est 

déployé deux fois en Afghanistan dans le cadre de l’opération ISAF durant cette 

période, en 2006 comme commandant de détachement et officier EOD/IEDD et en 

2010 comme officier d’Etat-Major C-IED, année où il est également promu au grande 

de Major.  

En aout 2010, il retourne sur les bancs de l’école pour suivre le cursus supérieur 

d’Etat-Major au Defence College à Bruxelles. 

Après l’obtention de son brevet d’Etat-Major en juillet 2011, il est affecté au 

Département Logistique du Centre de Compétences appui à Tournai où il exerce la 

fonction de Commandant de la formation jusqu’en octobre 2013. Il y est responsable 

de toutes les formations logistiques de la Défense et donne cours aux officiers 

logisticiens durant leur formation continuée.   

En octobre 2013, il rejoint le département d’Etat-Major “Opérations et Training”, 

plus particulièrement la division planning où il remplit la 

fonction de subject matter expert EOD et C-IED. Il y est 

responsable, entre autres, de la gestion de dossiers des 

démineurs en opération, de la rédaction de doctrines et 

concepts pour le déminage et de la représentation de la 

Défense belge lors de réunions internationales dans ces 

domaines. Il préside également le C-IED Coordination Group.  

En juin 2016, il est promu au grade de Lieutenant-Colonel.  

Le Lieutenant-Colonel breveté d’Etat-Major Gunther 

HAUSTRATE réside à Wakken. Il est marié avec Sopheap Sok 

et père de deux filles, Talya (14) et Yana (5). 

 

 


